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LELIE apercevaul JOSSELIN
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TOBIE. Je connais Phistoire de cette coupe et
Jaccepte d’y boire. GRIFFON. Moi, je serai
ravi de connaitre par elle, lequel est le fat de
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Par ma foi,
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GRIFFON. Cest que la main me tremble,
JOSSELIN. Prenez garde!
GRIFFON. Clest vous qui me poussez le bras.
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REPL: Je ne sais; ce sont peut-étre elles qui
ont fait naitre a M' votre fils les idées...
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